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Dans le contexte militaire et politique agité de l’histoire de l’Europe balkanique de XVIII-

XIXème siècle, la Monarchie des Habsbourg est celle qui a créé des régiments de garde des 

frontières en Transylvanie. 

Le régiment roumain a été mis en œuvre et a fonctionné sur le territoire situé dans la partie 

nord-est de la Transylvanie et a inclus les communes rurales du cours supérieur de la rivière de 

Someşul Mare et de ses affluents. Son siège était établi dans le village le plus connu dans la 

région, la future ville de Nasaud. 

Les comportements sociaux et quotidiens des Roumains, ont été soumis à des  influences 

autrichiennes importantes, qui ont persisté toute la seconde moitié du XIXème siècle, alors même 

que le Régiment de garde-frontière était dissout en 1851. 

La frontière militaire imposée par l’Empire des Habsbourg, dans la deuxième moitié du 

XVIIIème siècle, a eu un impact important pour la population roumaine vivant du côté autrichien 

de cette frontière, mais aussi pour leurs descendants, plusieurs générations après la dissolution 

du Régiment (en 1851) et pour leurs voisins (habitants dans les autres villages non-militarisés du 

même territoire transylvaine). Il faut mentionner le fait que les garde-frontières roumains ont 

gardé, pendant toute la période militarisée, des relations avec leurs proches et avec les 

populations qui vivaient juste de l’autre côté de la frontière. 

 Apres plusieurs années de recherches sur cette population, on peut affirmer que la 

militarisation imposée par les Autrichiens a profondément transformé la société des villages 

roumains de la zone frontalière. Dès le début, les officiers autrichiens ont imposé un autre mode 

et style de vie aux habitants des 44 localités où était établi ce régiment de frontière. Le contact 

des autochtones avec les autorités autrichiennes, la participation aux luttes à l'extérieur de leur 

pays, la rencontre avec l'altérité occidentale, la façon dont les garde-frontières ont été appréciés 

par les Autrichiens, l'organisation efficace et la nouvelle administration des villages, la fondation 

d’écoles dans chaque village de garde-frontières ont été quelques-uns des facteurs qui ont 

contribué à l'émancipation de la population roumaine. L’interpénétration culturelle des 

populations frontalières, en temps de paix mais aussi en temps des  tensions politiques et 

militaires, a eu un effet  pour le développement de population autochtone. Au fil du temps, les 

Roumains ont formé et consolidé leur propre identité, une mentalité spécifique, une ouverture 

vers le monde, mais aussi une reconnaissance des valeurs nationales.  
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Le séminaire se déroule en visio-conférence 

 

entre 

l’INED- salle 111 (1er étage) 
http://www.ined.fr/fr/institut/infos_pratiques/venir/ 
(prévoyez de prendre votre carte d’identité, elle pourrait vous être réclamée à l’accueil) 

 

et 

la salle de visio-conférence  de la délégation régionale du CNRS à Sophia Antipolis 
http://www.cote-azur.cnrs.fr/PlanAcces/;view 
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